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LE FLEUVE & L’ARBRE DE VIE 

 

Ce que je vais partager sera relativement court car j’aimerais qu’il y ait par la suite débat 
entre-nous. 

Ce que je vais partager est le fruit de ce que je crois profondément. 

Cette croyance, je ne l’ai pas toujours eue et je comprends parfaitement que tout le monde 
ne soit pas d’accord avec moi. 

C’est pour cela qu’il y aura débat. 

4 lectures pour commencer car ce sont bien les Ecritures qui sont à la base de mon partage. 

 

Genèse 2/ 10 

L’Eternel Dieu planta un jardin vers l’Orient : l’Eden, le Pays des délices. Il y plaça 

l’homme qu’il avait façonné. 

9L’Eternel Dieu fit pousser du sol toutes sortes d’arbres d’aspect agréable portant 

des fruits délicieux, et il mit l’arbre de la vie au milieu du jardin. Il y plaça aussi 

l’arbre du choix entre le bien et le mal. 

10Du pays d’Eden sortait un fleuve qui arrosait le jardin. De là, il se divisait en 

quatre bras. 

 

Psaumes 1/ 3 

Heureux l’homme qui ne marche pas selon les conseils des *méchants, 

qui ne va pas se tenir sur le chemin des pécheurs, 

qui ne s’assied pas en compagnie des moqueurs. 

2Toute sa joie il la met dans la Loi de l’Eternel 

qu’il médite jour et nuit. 

3Il prospère comme un arbre planté près d’un courant d’eau ; 

il donne toujours son fruit lorsqu’en revient la saison. 

Son feuillage est toujours vert ; 

tout ce qu’il fait réussit. 
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Ezéchiel 47/ 1-12  

1L’homme me ramena vers l’entrée du Temple. Et je vis que de l’eau jaillissait de 

dessous le seuil du Temple, du côté oriental, la façade du Temple étant à l’est, et 

l’eau s’écoulait du côté sud de l’édifice en passant au sud de l’autel. 

2L’homme me fit sortir du Temple par la porte nord et m’en fit contourner 

l’extérieur jusqu’à la porte extérieure orientale. Je vis l’eau sourdre du côté droit 

de cette porte. 

3L’homme s’éloigna vers l’est, un cordeau à la main. Il mesura mille coudées en 

aval et me fit traverser l’eau ; elle m’arrivait jusqu’aux chevilles. 

4Il mesura encore mille coudées et me fit de nouveau traverser : l’eau me venait 

jusqu’aux genoux. Il mesura encore mille coudées et me fit traverser : l’eau me 

venait jusqu’à la taille. 

5Il mesura encore mille coudées : maintenant c’était un torrent que je ne pouvais 

plus franchir, car l’eau était si profonde qu’il fallait nager. On ne pouvait plus le 

traverser autrement. 

6Il me dit : 

—Fils d’homme, as-tu vu ? 

Puis il me ramena sur le bord du torrent. 

7Lorsque j’y fus revenu, j’aperçus, sur les deux rives, des arbres en très grand 

nombre. 

8L’homme me dit : 

—Ces eaux s’écoulent vers la région est du pays, elles descendent dans la plaine 

du *Jourdain et se jetteront dans la mer Morte. Quand elles se déverseront dans 

la mer, celle-ci sera assainie. 

9Partout où passera le double torrent, les animaux foisonneront et pourront 

vivre, et il y aura beaucoup de poissons, car ces eaux viendront assainir la mer, et 

la vie se développera sur le passage du torrent. 

10Sur les rives de la mer s’établiront des pêcheurs depuis Eyn-Guédi jusqu’à Eyn-

Eglaïm, on étendra des filets et les poissons de toute espèce seront très 

abondants, tout comme dans la mer Méditerranée. 

11Mais ses marais et ses lagunes ne seront pas assainis, ils seront laissés en 

salines. 

12Le long du torrent, sur chacune de ses rives, croîtront toutes sortes d’arbres 

fruitiers dont le feuillage restera toujours vert et dont les fruits ne s’épuiseront 

jamais. Chaque mois ils porteront de nouveaux fruits grâce aux eaux provenant 

du sanctuaire qui les arroseront. Leurs fruits seront bons à manger et leurs 

feuilles serviront de remèdes. 

 

Jean 7/37 & 38 
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Le dernier jour de la fête, le jour le plus solennel, Jésus se tint devant la foule et 

lança à pleine voix : 

—Si quelqu’un a soif, qu’il vienne à moi, et que celui qui croit en moi boive. 

38Car, comme le dit l’Ecriture, des fleuves d’eau vive jailliront de lui. 

Apocalypse 22/1 & 2  

1Finalement, l’*ange me montra le fleuve de la vie, limpide comme du cristal, qui 

jaillissait du trône de Dieu et de l’Agneau. 

2Au milieu de l’avenue de la ville, entre deux bras du fleuve, se trouve l’arbre de 

vie. Il produit douze récoltes, chaque mois il porte son fruit. Ses feuilles servent à 

guérir les nations. 

UN FLEUVE EXTRAORDINAIRE  

Du début à la fin des Ecritures, il est question d’un fleuve extraordinaire que l’on trouve au 
tout début en Eden et que l’on retrouve plutôt vers la fin dans la Jérusalem Céleste. 

Beaucoup d’auteurs en ont parlé et Jésus lui-même en reprenant les écrits d’Ezéchiel nous 
donne une clé de compréhension quant à ce fleuve. 

Ce fleuve sans aucune ambiguïté possible c’est l’Esprit Saint déversé sur toute chair à la 
Pentecôte. 

• C’est l’Esprit Saint qui sort du pays d’Eden. 

• C’est l’Esprit Saint qui sort du temple et va rejoindre la Mer Morte dans la vision 
d’Ezéchiel. 

• C’est l’Esprit Saint qui sort du temple du celles et ceux qui croient en Jésus. 

• C’est l’Esprit Saint qui sort du trône de Dieu et de l’Agneau dans la vision de Jean de la 
nouvelle création.  

Et les différents auteurs des Ecritures, tous inspirés par ce Saint-Esprit, ont traduit suivant leur 
compréhension, ce qu’ils étaient, leur contexte, une même chose : le déversement du Saint-
Esprit dans toute la création, celle-ci et celle à venir. 

Un déversement qui s’apparente à un fleuve. 

Et partout où ce fleuve passe il apporte la vie, la fécondité, la guérison, la création. 

Et ce fleuve, mes ami(e)s, il est en nous ! 

UN ARBRE … DE VIE  

En Genèse, comme en Ezéchiel, comme en Apocalypse, à ce fleuve est associé une autre 
création extraordinaire, l’Arbre de Vie. 

Cet arbre produit des fruits 12 fois par an, 1 fruit par mois et certaines traductions disent 
même que chaque fois c’est une autre sorte de fruits ! 
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Quel arbre fécond ! quel arbre généreux ! quel arbre véritablement extra-ordinaire !  

C’est l’arbre de l’abondance. 

Les fruits de l’Arbre de Vie, arrosé par le fleuve d’eau de la Vie et planté dans la cité céleste, 
« cette épouse bien aimée de l’Agneau », sur une terre complètement renouvelée, nul doute 
que ces fruits sont excellents ! 

Excellents et constamment produits, aucun arrêt de la fécondité, une fécondité continuelle, 
fruit de ce torrent d’eau de la Vie qui sort du trône. 

Excellents et multiples dans leurs espèces et on voit bien là, la patte du créateur dont la 
créativité est sans limite, à des années lumières d’une religion étiquée que l’on voudrait 
décliner entre le gris sombre et le blanc fadasse. 

On fait quoi avec ces bons fruits ? on fait ce que l’on fait avec tous les fruits comestibles, on 
les mange ! 

Il y a là un symbole de la satiété, de l’abondance de nourriture, Dieu est plus que jamais 
« Jéhova Jiréh » Celui qui pourvoit pleinement, constamment, richement, délicieusement. 

 

Mais il n’y a pas que les fruits de bons sur cet arbre, il y a aussi les feuilles, les feuilles qui 
servent de remèdes dans la vision d’Ezéchiel et à la guérison des nations dans la vision de 
Jean. 

Comment après cela être contre la phytothérapie ?  

LA GUERISON DES NATIONS 

Ce qui est intéressant, sinon troublant, c’est que ces feuilles de cet Arbre de Vie qui se trouve 
dans cette cité céleste descendue de ces nouveaux cieux sur cette nouvelle terre, hé bien 
elles servent à guérir les nations ! 

Cela voudrait-il dire que d’une part il y a des nations et que d’autre part elles ont besoin de 
guérison…et ceci dans cette Nouvelle Jérusalem, sur cette Nouvelle Terre, sous ses Nouveaux 
Cieux ? 

Comment cela est-il possible ??? 

Cela vaudrait-il dire « qu’au Ciel » il y aura encore des nations et que ces nations auront besoin 
de guérison et pas qu’une fois puisque l’arbre est vert et fécond 12 mois sur 12 ? 

A moins que « le Ciel », ne soit pas du tout ce que l’on pense, et que l’endroit où cet arbre se 
trouve, la Nouvelle Jérusalem ne soit pas non plus du tout ce que l’on croit, une cité du futur 
qui viendra à la fin de la fin. 
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Car si ce fleuve céleste, le Saint-Esprit, est déjà là comme prémices alors cette cité céleste, 
épouse de Christ, est peut-être aussi « déjà-là et pas encore », et l’Arbre de vie est peut-être 
aussi « déjà-là et pas encore ». 

 

Et si c’est le cas alors nous devons nous laisser submerger par ce fleuve Esprit afin que nous 
portions des fruits éternels (plutôt que ceux de l’arbre de la connaissance qui sont mortifères) 
et nous devons en offrir les feuilles aux nations qui ont tellement besoin d’être guéries. 

 

Pour ma part, j’ai la conviction que ce fleuve il est au milieu du Corps de Christ et ce depuis la 
Pentecôte et que cet Arbre est aussi au milieu du Corps de Christ et que les fruits et les feuilles 
sont à notre disposition dans le déjà-là du Royaume pour pouvoir guérir les nations, 
aujourd’hui, dans cette Jérusalem Céleste qu’est l’Eglise de Dieu, la fiancée de l’Agneau. 

 

Qu’en pensez-vous mes ami(es) ? 


